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Description

CrÃ©dit visuel :â??Courtoisie du Club de thÃ©Ã¢tre de lâ??UniversitÃ© dâ??Ottawa

Critique rÃ©digÃ©e par Emmanuelle Gauvreau â?? Journaliste

Le Club de thÃ©Ã¢tre de lâ??UniversitÃ© dâ??Ottawa (lâ??U dâ??O) prÃ©sentait du 8 au 11
novembre 2023 au thÃ©Ã¢tre Gladstone sa toute premiÃ¨re piÃ¨ce de thÃ©Ã¢tre Ã  titre de nouveau
club de lâ??UniversitÃ©. Quoi de mieux pour dÃ©buter que de monter Gatsby le Magnifique de F.
Scott Fitzgerald, ce classique de la littÃ©rature amÃ©ricaine qui ne laisse personne indiffÃ©rent.

Le Club de thÃ©Ã¢tre de lâ??U dâ??O sâ??engage Ã  fournir aux Ã©tudiant.e.s lâ??occasion
dâ??explorer leur passion pour les arts de la scÃ¨ne. EntiÃ¨rement dirigÃ© par des Ã©tudiant.e.s de
lâ??UniversitÃ©, lâ??organisme aspire Ã  produire des piÃ¨ces de thÃ©Ã¢tre, des comÃ©dies
musicales et des Ã©vÃ©nements anglophones au profit des Ã©tudiant.e.s de lâ??U dâ??O et de la
communautÃ© thÃ©Ã¢trale de la rÃ©gion.

Pour commencer la saison, câ??est Sarah Cantin qui a assurÃ© la mise en scÃ¨ne de la piÃ¨ce
dâ??environ une heure et demie. Rappelons-nous que Gatsby le Magnifique se dÃ©roule Ã  Long
Island dans les annÃ©es 20 et suit le jeune et mystÃ©rieux millionnaire Jay Gatsby, qui tente de
reconquÃ©rir son amour perdu, Daisy Buchanan. Ã? travers les yeux du narrateur Nick Carraway, le
public explore les thÃ¨mes de la richesse, de lâ??amour et de la corruption du rÃªve amÃ©ricain.

Le jeu : la plus grande force de la piÃ¨ce

Sâ??il y a bien une chose impressionnante, câ??est la distribution profondÃ©ment fidÃ¨le aux traits de
caractÃ¨re des personnages. Cela ne prenait pas beaucoup de travail dâ??interprÃ©tation : tout
pouvait se lire grÃ¢ce aux traits de caractÃ¨re et physiques spÃ©cifiques Ã  chacun.e des acteur.rice.s.
Ã? noter que la majoritÃ© de ceux.celles-ci a de lâ??expÃ©rience en thÃ©Ã¢tre ou Ã©tudie ledit
domaine.
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Andrew Lemieux dans le rÃ´le de Nick Carraway appuie parfaitement la narration de la piÃ¨ce avec son
jeu Ã  la fois franc et naÃ¯f. Il ne se laisse jamais influencer par les soupirs, les pleurs et les
extravagances des autres personnages. Parmis celles.ceux-ci, on retrouve Tom Buchanan (Zachary
Sieber), mari de Daisy Buchanan (Breanna Sirois), Jordan Baker (Madeline Hiltz), golfeuse cÃ©lÃ¨bre
ami du couple, ainsi que Jay Gatsby (Corgand Svendsen), dont lâ??amour secret et quasi enfantin
avec Daisy est exaspÃ©rant.

La chimie entre les personnages est indÃ©niable. Nos deux personnages principaux, Corgand
Svendsen et Andrew Lemieux, ont une complicitÃ© et une vulnÃ©rabilitÃ© magnifiques. De mÃªme
pour Svendsen et Breanna Sirois, dont les caractÃ©ristiques physiques dÃ©tonnent, mais Ã  qui on
sâ??attache automatiquement.

Dans sa proposition de jeu, Svendsen opte pour un Gatsby dont on reconnaÃ®t certes la grande
vulnÃ©rabilitÃ©, mais qui apporte le cÃ´tÃ© enfantin et insolite Ã  un niveau parfois excessif. De
mÃªme pour Breanna Sirois qui propose une Daisy lÃ©gÃ¨re et frivole, mais qui tombe parfois dans le
piÃ¨ge de lâ??exubÃ©rance. Leurs excÃ¨s respectifs se marient toutefois Ã  merveille.

Zachary Sieber et Madeline Hiltz, dans leurs rÃ´les secondaires, viennent parfaitement resserrer la
boucle de la tension tout au long de la piÃ¨ce. Hiltz, par sa prÃ©sence hypnotisante, et Sieber, homme
cocu trompant lui aussi sa femme, en restant ferme dans sa masculinitÃ© toxique. Les deux sont
formidables.

La distribution est tout Ã  fait la colle de ce spectacle, qui perdait de sa force dans certains choix de
transitions et dans le travail technique.

Resserrer le toutâ???

Sarah Cantin semble avoir tout misÃ© sur lâ??interprÃ©tation dans son travail de mise en scÃ¨ne, ce
quâ??elle a fait Ã  merveille. Toutefois, un resserrement aurait pu Ãªtre fait en matiÃ¨re du rythme des
transitions de scÃ¨ne.

Des choses aussi simples que de rendre plus rapide les transitions, ou alors dâ??ajouter de la musique
pour Ã©viter dâ??entendre les technicien.ne.s en train de dÃ©placer les dÃ©cors. Les seules choses
qui semblaient pressÃ©es dans la piÃ¨ce Ã©taient les Ã©clairages, fermant Ã  quelques reprises sur
les interprÃ¨tes qui nâ??avaient pas encore terminÃ© leurs scÃ¨nes.

Il va sans dire quâ??il est difficile de ne pas comparer la piÃ¨ce au film de Baz Luhrmann, dont le
rythme rapide donne lâ??impression que quelque chose pourrait sâ??effondrer Ã  tout moment. Cette
tension du rÃªve amÃ©ricain que lâ??on ne peut pas atteindre nâ??Ã©tait pas trÃ¨s perceptible dans
la piÃ¨ce. Il aurait Ã©tÃ© Ã  lâ??honneur de celle-ci de davantage miser sur cette tension.

Un peu plus dâ??excÃ¨s, que ce soit dans la musique ou dans le rythme des transitions et des
scÃ¨nes, aurait permis au public de davantage sâ??immiscer dans le climat artificiel anxiogÃ¨ne
quâ??Ã©tait, et est toujours, le rÃªve amÃ©ricain.

La prochaine production prÃ©sentÃ©e par le club sera Heathers: The Musical, dates Ã  venir.
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